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Le jugement 
 
Depuis toujours, lors de périodes troubles, marquées par un déclin moral et social, des prédicateurs ont 
utilisé le thème du Jugement dernier, où Dieu infligerait la sanction terrible de l’enfer, pour essayer de 
moraliser la société ou au moins essayer d’éviter trop de débordements.  La peur du Jugement, de la 
damnation éternelle dans les flammes de l’enfer était censée faire réfléchir salutairement le pécheur. 
Le jugement dernier était prêché, illustré dans les Bibles et livres de prière, peint par les plus grand 
maîtres, sculpté dans les frontons des églises… 

 La peur du jugement dernier n’appartient cependant pas seulement à un passé lointain… Ces 
dernières années, le thème est redevenu ‘tendance’, p.ex. dans les films et les jeux vidéo. Et puis les 
Eglises ne sont pas immunisées, même pas l’église Adventiste. [ici vous pouvez insérer le youtube 
http://www.youtube.com/watch?v=juV5N1ApBHk, ou la version raccourcie 
https://www.dropbox.com/s/jq86lhyxy2tbibj/Le%20Second%20Christ%20et%20le%20Juge%20RACC.mov  et demander de 
réagir]. Ecoutez plutôt ce témoignage vécu :  

 « Lors de mon enfance, le catéchisme et certains prêches dominicaux on eu un double effet sur 
moi : la conviction de mon impossibilité à être acceptable aux yeux du Juge suprême de l’univers, et 
que par conséquent je n’irais jamais au ciel. Je me rappelle également d’un sentiment de rejet : si Dieu 
et la ‘félicité céleste’ étaient vraiment ainsi, moi je n’en voulais pas !  Lorsque bien des années plus 
tard, j’ai fréquenté l’Eglise Adventiste, la peur du Jugement de Dieu ne s’est pas estompée, bien au 
contraire. Il ne fallait plus seulement redouter le Jugement dernier dans un avenir lointain, mais chaque 
jour ! En effet, le ‘jugement investigatif’ qui allait décider de mon sort pouvait avoir lieu à tout moment, 
il fallait être parfaitement prêt aujourd’hui, à tout instant… sinon ce serait peut-être trop tard ! »  
 
        Parlons-en  

 Comment réagissez-vous au thème du ‘jugement dernier’ : confiance, peur, indifférence ? 
 Le ‘jugement investigatif’ qui examine notre cas au temps présent, peut-être en ce moment-même… : est-ce 

source de confiance et d’espoir, ou également de crainte ?  
 Jugement dernier, jugement investigatif : quelle importance pour vous ? 

 Le jugement : une bonne nouvelle ? 
Le message des 3 anges situe l’annonce du jugement dans le cadre de la bonne nouvelle : « Je vis un 
autre ange qui volait par le milieu du ciel, ayant un Evangile éternel, pour l’annoncer aux habitants de 
la terre, à toute nation, à toute tribu, à toute langue, et à tout peuple. Il disait d’une voix forte : 
Craignez Dieu, et donnez-lui gloire, car l’heure de son jugement est venue ; et adorez celui qui a fait le 
ciel, et la terre, et la mer, et les sources d’eaux. » (Apocalypse 14 :6-7). Le jugement – une bonne 
nouvelle… cela peut paraître contradictoire.  Et pourtant, déjà dans l’Ancien Testament le jugement 
divin était source d’espoir, de joie et de louange : le psalmiste p.ex. affirme qu’il espère en les 
jugements de Dieu (Ps. 119 :43), qu’ils sont une source de consolation (vs. 52) et de louange (vs. 62), et 
conclue : « Que mon âme vive et qu’elle te loue ! Et que tes jugements me soutiennent ! » (vs. 175).  

 La première fois où la Bible parle de Jugement (hbr. SHEPHET) se trouve dans le contexte de l’Exode : 
« C’est pourquoi dis aux enfants d’Israël : Je suis l’Eternel, je vous affranchirai des travaux dont vous 
chargent les Egyptiens, je vous délivrerai de leur servitude, et je vous sauverai à bras étendu et par de 
grands jugements. » (Exode 6 :6 ; cf. 7 :4 et 12 :12).  Le jugement a donc un double aspect : « La 
justice de Yahweh étend un bras vers le malheureux étendu à terre, tandis que de l’autre elle repousse 
celui qui est la cause de ses malheurs » (Edmond Jacob). 

Il en va de même dans les livres de Daniel et de l’Apocalypse où les scènes du jugement concernent la 
condamnation et l’élimination des ennemis de Dieu et de ses fidèles : la petite corne qui  « fait la guerre 
aux saints, et l’emporte sur eux » (Daniel 7), Babylone ou la grande prostituée qui s’est rendue 
coupable du sang des serviteurs de Dieu (Apocalypse 17 à 19), la bête et le faux prophète (Ap. 19 :20), 
et finalement la mort et le séjour des morts (Ap. 20 :14). Voilà une bonne nouvelle : le jugement de Dieu 
intervient non contre, mais en faveur de ses fidèles ! Bonne nouvelle pour ceux qui vivaient les 
persécutions à l’époque de Daniel et de Jean, mais aussi pour nous aujourd’hui: Dieu aura le dernier 
mot dans son combat contre le mal ! 
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        Parlons-en  
 Dans votre ressenti personnel, le jugement de Dieu est-il une bonne nouvelle ? 
 Comprenez-vous le cri des martyrs qui crient vers Dieu « Maître saint et véritable, jusques à quand tarderas-tu 

à juger les habitants de la terre et à leur demander compte de notre mort ? » (Apocalypse 6 :9-10) ? Est-ce 
rassurant de savoir qu’un jour Dieu demandera des comptes et fera disparaître le mal ? 

 Jésus et le jugement  
Le passage principal où Jésus parle du jugement est relaté par l’évangéliste Jean :   « 24 En vérité, en 
vérité, je vous le dis, celui qui écoute ma parole, et qui croit à celui qui m’a envoyé, a la vie éternelle et 
ne vient point en jugement, mais il est passé de la mort à la vie. 25  En vérité, en vérité, je vous le dis, 
l’heure vient, et elle est déjà venue, où les morts entendront la voix du Fils de Dieu ; et ceux qui l’auront 
entendue vivront. 26  Car, comme le Père a la vie en lui-même, ainsi il a donné au Fils d’avoir la vie en 
lui-même. 27  Et il lui a donné le pouvoir de juger, parce qu’il est Fils de l’homme. 28  Ne vous étonnez 
pas de cela ; car l’heure vient où tous ceux qui sont dans les sépulcres entendront sa voix, 29  et en 
sortiront. Ceux qui auront fait le bien ressusciteront pour la vie, mais ceux qui auront fait le mal 
ressusciteront pour le jugement » (Jean 5 :24-29). 

Dans l’eschatologie de Jésus, on retrouve l’idée d’un jugement dernier, qu’il situe après la résurrection 
(vs. 29). Celui-ci est réservé à ‘ceux qui auront fait le mal’. Quant à ‘ceux qui auront fait le bien’, ils 
ressusciteront pour la vie. Au vs. 24 Il va jusqu’à affirmer sans ambigüité que ceux-ci ne viennent pas en 
jugement, mais qu’ils ont déjà la vie éternelle, et sont déjà passé de la mort à la vie. Une promesse qui 
rend superflu la peur du jugement. A condition de prendre sa vie au sérieux, vie de croyant, vie tout 
court : la promesse s’adresse à ‘celui qui écoute ma parole, et qui croit à celui qui a envoyé le Christ’. 

Dans son discours sur les événements de la fin (Matthieu 24-25), Jésus illustre et précise ce qu’il attend 
de ses disciples :  être un serviteur fidèle qui donne à manger à ses co-serviteurs (Matt. 24 :45-47),     

 prendre son rôle de serviteur ‘éclairant’ au sérieux (parabole des 10 vierges, Matt. 25 :1-13),  en 
tant que serviteur utiliser et faire fructifier ses talents (parabole des talents, Matt. 25 :14-30),  être au 
service du Christ en servant le prochain (parabole des boucs et des brebis, Matt. 25 :31-46). Cette 
dernière parabole est visiblement le point culminant de son développement.  Rappelons le critère de 
jugement que Jésus y présente :  « Car j’ai eu faim, et vous m’avez donné à manger ; j’ai eu soif, et 
vous m’avez donné à boire ; j’étais étranger, et vous m’avez recueilli ; j’étais nu, et vous m’avez vêtu ; 
j’étais malade, et vous m’avez visité ; j’étais en prison, et vous êtes venus vers moi. » « Toutes les fois que 
vous avez fait ces choses à l’un de ces plus petits de mes frères, c’est à moi que vous les avez faites. » 
(Matt. 25 :35-36 et 40). 

        Parlons-en  
 Quel effet a sur vous cette promesse de Jésus dans Jean 5 :24 ? Y a-t-il lieu d’avoir peur du jugement ? 
 Quels sont les critères que traditionnellement nous pensons d’application dans le jugement (investigatif ou 

dernier) ? L’obéissance à la loi, l’observance du sabbat, l’exactitude de ses croyances fondamentales, la 
perfection morale (être sans péché),…  Quels critères Jésus donne-t-il ? Est-ce une bonne nouvelle ? 

 Ce que le jugement nous apprend 
L’homme – le croyant - moderne pourrait être tenté de gommer la notion de Jugement. Pourtant cette 
notion nous apprend un certain nombre de choses. A condition de ne pas se laisser porter par la peur 
du jugement, de ne pas oublier de vivre vraiment : 

 - Dieu a créé l’homme libre et responsable, et respecte ses choix. Trop souvent l’homme moderne 
exige le respect de sa liberté tout en minimisant ses devoirs. Le jugement nous rappelle que nous ne 
sommes pas seulement libres, mais également responsables de nos choix. Etre responsable implique le 
fait d’assumer ses choix, et de pouvoir en rendre compte.    

 - Il existe un ordre moral. L’engagement chrétien ne peut se limiter à de simples paroles, mais doit 
s’exprimer dans une conduite conséquente. Le péché est destructeur du bonheur des autres autant 
que du nôtre, et ne peut donc pas être banalisé. 

 - Même si la vie semble indiquer le contraire, le Jugement implique que le mal n’est pas éternel, mais 
temporaire, et que Dieu le fera disparaître. 

 - Malgré les apparences, Dieu aura le dernier mot dans l’histoire. Le jugement de Dieu est 
indispensable pour permettre d’initier un monde nouveau où règne le bien et non le mal. 
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 - Le jugement invite à prendre la vie au sérieux. « Dire que Dieu est amour, c’est dire que la sphère 
où il se déploie, est celle de l’éthique. La pratique de la religion a tendance à s’enfermer dans un 
formalisme destructeur. Le message des prophètes, développé par Jésus et repris par les apôtres, c’est 
que l’élection de la grâce doit conduire à prendre Dieu au sérieux. Et la meilleure façon de le faire, 
c’est d’aimer le prochain. » (Richard Lehmann) 

 
        Parlons-en  

 Reprenez les différents enseignements implicites à la notion de jugement, et échangez vos idées par rapport 
à leur pertinence (dans l’idéal, et dans votre vie) : 

- L’homme est non seulement libre, mais également responsable. 
- Il existe un ordre moral, le péché est grave car il détruit le bonheur, le nôtre et celui des autres. 
- Dieu aura le dernier mot dans l’histoire. 
- Le mal n’est pas éternel 
- Le jugement invite à prendre sa vie au sérieux. 

 Lisez les citations ci-dessous et discutez-en. Etes-vous d’accord avec ces affirmations ?  

Quelques citations :  
- « Chers frères et sœurs, regarder le jugement dernier ne doit jamais nous faire peur ; cela doit plutôt 
nous pousser à mieux vivre le présent. Dans sa miséricorde et sa patience, Dieu nous offre ce temps afin 
que nous apprenions chaque jour à le reconnaître dans les pauvres et dans les petits, que nous nous 
attachions à faire le bien » (Catéchèse du pape François, 24 avril 2013) 

- « Tous les jours, Dieu s'installe sur le trône de la justice pour juger le monde. Mais quand il s'aperçoit que 
le monde mériterait tout à fait d'être détruit, il abandonne alors ce trône pour aller s'asseoir sur celui de 
la Miséricorde. » (le Talmud) 

- « Dieu nous juge tous entiers et d'un regard, et non pas comme les hommes, sur des sentiments et des 
actes isolés. » (George Eliot) 

- « Au jour du jugement dernier, si Dieu ne fermait pas un peu les yeux, son paradis serait aussi peuplé 
que le désert. » (Massa Makan Diabaté) 

 

 


